
TP numéro 12 : optique physique (5)Interféromètre de Mi
helson é
lairé par un pro�l spe
tral re
tangulaire et en lumière blan
hePC, 6 février 20091 Lame d'air é
lairée par une sour
e pon
tuelle à pro�l spe
-tral re
tangulaire
◮ La densité spe
trale d'une sour
e est la fon
tion dé�nissant, au voisinage de toute longueurd'onde, le rapport entre l'énergie émise ou l'é
lairement reçu en un point et la largeur dλ duspe
tre observé : D(λ) = dE0

dλ
.

◮ Un pro�l spe
tral re
tangulaire en nombre d'onde σ = 1
λ

est une sour
e pour laquelle la
ourbe représentative de la densité D en fon
tion de σ est re
tangulaire, don
 telle que D =
D0χ[σ′,σ′′]. On pose σ0 = σ′+σ′′

2 (nombre d'onde moyen) et ∆σ = σ′′ − σ′ (largeur spe
trale).
D

D0

σ

σ σ’ "

◮ On é
laire une lame d'air ave
 une lampe possédant un pro�l spe
tral re
tanglaire.
• Cal
ul de l'é
lairement.
• Cal
ul du 
ontraste.
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• Condition de brouillage des franges.
d'où on déduit la relation entre l'épaisseur e obtenue à l'apparition du brouillage (entre le
onta
t optique et le brouillage) et l'é
art spe
tral en nombre d'onde ∆σ : ∆σ = 1

2e

◮ Appli
ation expérimentale : détermination de la largeur spe
trale d'une raie. Rem-pla
er la lampe à vapeur de sodium par la lampe à vapeur de mer
ure, et interposer un �ltre nelaissant passer que la radiation verte du mer
ure. Charioter à partir du 
onta
t optique (noterl'abs
isse) et 
onstater la disparition du 
ontraste pour une position voisine (noter l'abs
isse).Déterminer l'épaisseur e de la lame d'air pour laquelle le 
ontraste disparaît. En déduire lalargeur spe
trale en nombre d'onde ∆σ et la largeur spe
trale en longueur d'onde ∆λ = λ2
0∆σ.2 Lame d'air é
lairée par une sour
e pon
tuelle de lumièreblan
he

◮ La lumière visible 
omporte l'ensemble des radiations dont la longueur d'onde est 
ompriseentre 400 nm et 800 nm ou de nombre d'onde 
ompris entre σ′ = 1, 25 · 106m−1 et σ′′ =
2, 5 · 106m−1.

◮ Ordre de grandeur de δ pour l'apparition du brouillage : à 
al
uler en utilisant le résultat pourle pro�l re
tangulaire.
◮ Prise en 
ompte du pro�l spe
tral de la sour
e de lumière blan
he.

D

σ

σd

◮ On é
laire une lame d'air ave
 une lampe blan
he.
• Cal
ul de l'é
lairement.
• Densité spe
trale de la ta
he.
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D

σ

spectre : 

◮ Spe
tre 
annelé :
◮ blan
 d'ordre supérieur :
◮ teintes de Newton :
◮ Exer
i
e : on é
laire l'interféromètre de Mi
helson réglé en lame d'air en lumière blan
he(λ ∈ [400nm, 800nm]) et on pla
e un 
apteur au voisinage de i = 0, 2rad.1. On est pro
he du 
onta
t optique : e = 350nm. Déterminer la teinte de Newton observée.2. On dépla
e le 
hariot jusqu'à e = 2µm. Expliquer pourquoi la teinte est blan
he etdéterminer le nombre de 
annelures observées dans le spe
tre visible.
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◮ Appli
ation expérimentale . Se pla
er le plus pro
he possible du 
onta
t optique. Pla
er leproje
teur de lumière blan
he. Il faut 
harioter ave
 BEAUCOUP DE DÉLICATESSE.Ave
 un peu de 
han
e, vous allez observer immédiatement, ou après un léger 
hariotage, desteintes 
olorées, les teintes de Newton. L'idéal est d'avoir une teinte uniforme (pour 
ela, onpeut re
entrer très déli
atement les vis de réglage �n du miroir 1). Ce qui est très spe
ta
ulaire,à 
e stade, 
'est d'observer la �u
tuation extrême des teintes ; en parti
ulier, le simple fait derespirer à proximité su�t à 
réer des turbulen
es et des �u
tuations d'indi
e qui 
hangentla teinte de Newton. À proximité du 
onta
t optique, on peut observer le blan
 d'ordresupérieur dont le spe
tre 
annelé peut être observé grâ
e à un spe
tros
ope rudimentaire.Revenir en�n au 
onta
t optique, et passer en 
oin d'air en tournant déli
atement l'une des visd'in
linaison d'un des miroirs. On observe alors les franges d'égale épaisseur en lumièreblan
he : la frange 
entrale est nette (noire ou blan
he) et 
orrespond à ε = 0, les autres sontirisées et se brouillent très rapidement. On les fair dé�ler en 
hariotant dou
ement.
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